
Château d’Oron
Un peu d’histoire

Au nom de l’Association pour la Conservation du Château d’Oron, je vous souhaite la bienvenue en ces 
lieux.
Oron figure déjà sur les cartes romaines comme relais sur la route d’Italie-Allemagne. Le château d’Oron a 
été construit à la fin du 12è siècle, au moment des luttes politiques et militaires qui troublèrent le pays à cette 
époque. La famille d’Oron a pu agrandir son domaine par mariage et héritage et, à la fin du 13è siècle, le 
château a trouvé à peu près son aspect actuel. La famille d’Oron avait un assez grand domaine, puisqu’elle 
possédait également des vignobles du côté de Lavaux et un tiers de Vevey. Le château a eu beaucoup de 
chance, car il a traversé les siècles en échappant aux destructions de la guerre et aux incendies.
En 1388, la famille d’Oron s’est éteinte. Mais François 1er d’Oron avait épousé la fille du comte de 
Gruyères, cette famille a donc hérité de la baronnie d’Oron. Les Gruyères avaient des goûts de luxe que 
leurs revenus ne pouvaient pas satisfaire. Au milieu du 16è siècle, ruinés, ils ont du céder leur patrimoine. 
Fribourg et Berne se sont partagé les restes du Comté de Gruyère. Le château d’Oron et ses domaines ont été 
achetés par Berne en 1555 et transformés en bailliage. 43 baillis se sont succédés dans ses murs.
Depuis 1536, le Canton de Berne occupait le pays de Vaud et l’avait divisé en bailliages, circonscriptions 
gouvernées par des baillis qui changeaient tous les 6 ans. Ces baillis étaient souvent d’anciens officiers qui 
recevaient un bailliage en récompense de services rendus. En 1798, la révolution vaudoise éclate, le dernier 
bailli d’Oron est prié de quitter le château et on met à sa disposition des chars pour qu’il puisse emporter ses 
affaires.
Les révolutionnaires sont venus le lendemain pour terminer le déménagement de la cave que le bailli n’avait 
pas emportée. Un révolutionnaire plus excité que les autres a cassé les diverses armoiries qui ornaient les 
façades et le dessus de la fontaine.
Le château est ensuite devenu bien national. La République helvétique manquant d’argent, le château a été 
mis en vente en 1801. Des bourgeois de Moudon, les Roberti, l’ont alors acheté et habité jusqu’en 1870. 
C’est alors qu’un riche bourgeois français, Adolphe Gaïffe, l’a acheté. Il l’a meublé avec du mobilier qu’il a 
apporté de France. Grâce à Adolphe Gaiffe le château possède la bibliothèque que vous verrez tout à l’heure. 
Deux générations ont habité ici, mais, à cause de spéculations diverses, cette famille s’est trouvé ruinée 
et a mis le château en vente. Suite au refus du Grand Conseil Vaudois d’entrer en matière pour acheter ce 
monument, des personnes de la région fondent une Association en 1934 dans le but d’acheter le château, de 
l’entretenir et de le restaurer. Cette association est toujours propriétaire du château et compte environ 800 
membres actuellement. Ces membres s’engagent à soutenir le château en versant une cotisation annuelle 
de Fr.65.- . Les affaires du château sont gérées par un comité de membres bénévoles élus par l’Assemblée 
générale.
Après des débuts difficiles par manque de fonds, l’Association a eu l’idée de mettre à disposition du public 
les salles du rez - de - chaussée pour des réceptions, banquets d’entreprise, mariages, anniversaires, congrès, 
etc. Grâce aux revenus des banquets, aux cotisations des membres et aux entrées payées par les visiteurs et 
surtout grâce à l’aide de la Loterie Romande, de diverses Fondations et de quelques entreprises, nous pou-
vons maintenir ce monument en bon état et le présenter au public.
Comme tous les anciens bâtiments, celui-ci nécessite des soins constants. Aux amateurs d’histoire, le site 
internet www.swisscastles.ch donne beaucoup plus de précisions sur l’histoire du château.

Vous allez maintenant parcourir les appartements de cette demeure. Nous ne sommes pas dans un musée, 
mais vous allez découvrir l’appartement dans lequel vivait une riche famille 
bourgeoise du siècle passé, dans du mobilier en grande partie du 18è siècle.

André Locher, Président de l’Association pour la Conservation du Château d’Oron
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